
    Groupe des Amis de La Vie de Colmar et environs
25e Rencontre  Dimanche 14 juin 2026 de 9h à 17h dans les Vosges

Compte-rendu

    Accueil : 11 personnes présentes  (5 excusés)

1  er   temps     :   Quelques échos de notre marche et repas dans une  
ferme-auberge     du massif du Gaschney :   
Les marcheurs ont profité d’une météo favorable pour randonner sur
les sentiers et les chemins et pour admirer le paysage de nos Hautes-
Vosges sous le soleil.
Ils  ont  rejoint  le  restant  du  groupe  dans  une  ferme-auberge  de
montagne sur l’ancien site de la station de ski du Gaschney dans un
cadre  chaleureux.  Après  la  joie  des  papilles  ce  fut  la  richesse  du
partage en cette fin d’année scolaire, assis dans l’herbe, au pied d’un
immense sapin.

2  e   temps     : P  artage  des    Coups de cœur     ♥ dans  les  derniers
numéros 

-  « La passion d’Etty Hillesum » (n° 4209) : La couverture est en noir et blanc mais Etty
est éclairée par une lumière. Son livre a beaucoup aidé une participante.

- « Un curé contre ‘l’identité chrétienne » (n°4214-4215) : La présentation du livre de
Benoist de Sinety, la Cause de Christ donne envie de le lire.

- « Le chômage, traversée existentielle » (n°4213) : Cet article dépasse le niveau des
apparences  pour  toucher  au  vécu  des  personnes  qu’il  est  parfois  difficile  de
percevoir. On en parle beaucoup moins, comme si c’était résolu, comme si ‘ il suffit de
vouloir’.

- « Pourquoi la NATURE nous fait du BIEN »  (n°4211) : Notre expérience nous permet
de partager cette vision qui pointe des domaines très divers. La nature est un trésor !

- « Rescapés de la haine » (n°4214-4215) : Le témoignage d’Aziz, le palestinien et de
Maoz, l’israélien, qui ont été tous les deux touchés par la violence, a eu beaucoup de
résonance  dans  le  groupe.  Leurs  convictions  dépassent  les  lignes  politiques  et
idéologiques pour  mettre en lumière les  valeurs qui  les rassemblent :  l’égalité,  la
justice et la paix. ‘Rescapés de la haine’, ils croient que ‘tous les conflits se terminent
un jour’.

- « L’aide comme principe universel » (n°4214-4215) : Dans ce numéro des Essentiels,
l’épreuve  de  vie  de  Nicolas  Huot-Marchand,  touché  par  une  maladie  incurable
s’accompagne de découvertes des richesses des autres, mais également du « Tout
Autre ».

- «  La  transmission,  une  histoire  de  famille » (n°4214-4215) :  Ce  thème  mis  en
couverture  de  ce  numéro  ouvre  un  horizon  très  large  et  enrichit  la  mission  du
« transmetteur » et véritable « passeur ».

- «  Fin de vie : ‘Faire avec’ » (n°4210) :  Dans ce débat de société aux enjeux et aux
responsabilités multiples, cet article éclaire une des facettes de la complexité de la
question,  la  réflexion  sur  la  cohérence  de  l’équipe  médicale  qui  gère  plutôt  des
projets de vie. Dans le débat parlementaire, le pouvoir est mis dans les mains des
médecins qui ont aussi des valeurs personnelles à gérer.

- «  Léon XIV, le pape qui voulait ‘désarmer l’IA’ » (n°4213) : Dans le débat actuel sur
l’emprise  que  l’IA  risque  d’étendre  sur  l’homme,  la  réflexion  du  pape  Léon  est



équilibrée et se nourrit de bon sens : OK quand l’IA apporte une aide appréciable,
mais méfiance quand elle n’est pas utile.

- « Pardonner à sa mère » (n°4213) : La parution de cet article au moment de la fête
des mères n’est peut-être pas judicieuse, car le regard n’est pas assez ouvert sur la
diversité des situations mère-fille.

- « Le surf comme planche de salut »  (n°4213) :  Ce document du cahier Espérance
retrace une expérience originale mise en œuvre au Sénégal pour permettre à des
jeunes filles de reprendre racine dans la vie, et même la vie professionnelle.

- « S’endimancher… sauf le dimanche » (n°4212) : Cette chronique nous interpelle par
sa mise en référence d’une pratique sociale du passé, qui avait certes du sens, mais
qui pouvait aussi dévoyer le respect du dimanche, jour du Seigneur, en présentation
de mode. 

- « Des robots gonflés à l’IA peuvent-ils remplacer les moines ? » (n°4210) : Si le robot
mu par l’IA permet des interactions, sa pertinence sur le registre religieux suscite une
méfiance dans la mentalité occidentale.

- « Lire ou relire  Amoris laetitia pour trouver du réconfort » (n°4210) : Ce rappel de
l’exhortation apostolique du pape François de 2016 permet de repenser à certains
temps vécus dans le passé pour ne pas les relire comme des condamnations, mais
comme des faiblesses et des erreurs, et d’accepter que la vie familiale soit imparfaite.
Il pourrait être intéressant que les enfants qui ont partagé ces temps puissent lire cet
article.

- « La réparation à l’œuvre »  (n°4210) : Après la déception de voir l’Inirr remplacée
par un nouveau dispositif, ce projet de mosaïque élaborée par des victimes d’abus et
de violence sexuelle touche au cœur. Des évêques s’y associent en accueillant un
fragment chez eux.

- La pensée critique empêche les récits simplistes »  (n°4212) : Le titre de cet article
visant les prises de positions de professionnels du cinéma à l’égard d’un risque de
concentration  idéologique  des  médias  dépassent  cette  actualité  pour  interpeler
l’évolution des mentalités et des opinions dans le domaine social et politique.

- « Des foules  pour Jésus »  (n°4213) :  Dans une société sécularisée cette démarche
interpelle. Même si chaque chrétien est appelé à être missionnaire, le témoignage
d’une  vie  qui  essaie  de  se  rapprocher  de  l’Evangile  nous  paraît  peut-être  plus
authentique que des manifestations intempestives de la foi sur la place publique

- Prochaine rencontre :
Jeudi 24 septembre à 17h  

Monique et Jean-Marie Simon


